
Chers membres,

Tout d’abord, nous tenons à vous souhaiter une belle et heureuse année 2020 !

Voici le Petit Canard qui vous permettra de prendre connaissance des diverses sorties 
et conférences qu’organise le Cercle ornithologique de Lausanne avec, ci-après, un 
petit résumé des dates.

Nous vous souhaitons de belles observations durant ce premier semestre de l’année.

                                                                                                   Sylvie Guignet
18 février:

23 février:
17 mars: 
29 mars:   
14 avril: 
19 avril: 	
12 mai:

17 mai: 	 
 

Sud Texas, du départ des Grues blanches d’Amérique au retour des Paru-
lines, par Sophie Roy (conférence)
Loèche - Col de la Gemmi (sortie)
Assemblée générale suivie d’une conférence de Dora Zarzavatsaki
Le bois de chêne d’Échilly (sortie)
La Patagonie, fief du Grèbe mitré par Lionel Maumary (conférence)
La valse des limicoles en année bissextile sur les rives lémaniques (sortie)
La protection des passereaux migrateurs de l’Est de L’Asie,
par Marc Bastardot (conférence)
Les limicoles de Préverenges (sortie)

 

Photo: Harelde boréale, Lionel Maumary



Toutes nos conférences se déroulent à 20h30 au Collège de Saint-Roch,
rue Saint-Roch 7 à Lausanne (2e étage, section garçon, salle n° 9).

Pour les sorties, le rendez-vous est fixé à 8 heures (sauf mention contraire) devant 
l’entrée de la piscine de Bellerive à Lausanne. Déplacements en voitures privées et 
piques-niques tirés des sacs. Retour en fin d’après-midi. Participation gratuite.     
                                                           
                                                       Les assurances incombent aux participants. 

Sud Texas, du départ des Grues blanches d’Amérique au retour des Parulines,
Sophie Roy

Le Sud du Texas a la particularité d’accueillir de nombreuses espèces mexicaines en 
limite d’aire de répartition en plus de quelques espèces endémiques ou typiques du Sud 
des Etats-Unis.

Au mois d’avril on peut encore trouver de nombreux hivernants, dont la fameuse Grue 
blanche d’Amérique et assister à un véritable festival de migrateurs, rapaces, limicoles, 
parulines.

Photo: Grue blanche d’Amérique, Sophie Roy

Loèche - Col de la Gemmi

La région de Loèche avec ses biotopes variés est un haut-lieu pour les ornithologues, 
même durant la saison froide. 

En fonction de la météo, nous arpenterons l’un des multiples sentiers que nous offre la 
région. Au Hohe Brücke, le Tichodrome échelette est un habitué des gorges du Feschel-
bach. Nous rechercherons les oiseaux montagnards comme les Craves à bec rouge et 
les Accenteurs alpins. 

Si les conditions le permettent, nous pourrons même monter au col de la Gemmi        
(2’350 m) avec le téléphérique (prévoir CHF 36.- ou la moitié avec le ½ tarif CFF), nous 
sustenter trente secondes au petit restaurant en haut et, si la chance nous sourit, obser-
ver le gypaète. On le voit régulièrement s’accoupler à cette période ! 

Prévoir un pique-nique, des habits chauds et chaussures en conséquence. 
Déplacement en voiture privée.

Départ à 8h au parking de la piscine de Bellerive à Lausanne ou 10h20 à la gare de  
Loèche (Susten).

Responsable : Philippe Bottin, 079 643 45 06

Photo: Accenteur alpin, Philippe Bottin



Les oiseaux enchanteurs d’Equateur, par Dora Zarzavatsaki

Entre les volcans enneigés, l’altiplano balayé par le vent  qui ne s’arrête jamais, les fo-
rêts de la cordillère des Andes pleines de vie, les rivières capricieuses, les Iles mythiques 
des Galapagos, l’Amazonie mystérieuse, l’Equateur est un Eden pour les amoureuses et 
amoureux des oiseaux et de la nature. D’une superficie de 283,560 km2, le pays enre-
gistre 1680 espèces d’oiseaux.

J’ai envie de partager avec vous mon périple et une sélection d’espèces qui m’ont 
émues. Je suis partie à la recherche de ces oiseaux, les observer et les photographier. 
Comme dans chacun de mes périples dans les biotopes précieux du monde, ma ren-
contre avec la nature d’Equateur est avant tout la rencontre avec une culture et des 
gens extraordinaires. Un avant-gout des oiseaux que je vais vous présenter : guacharo 
des cavernes (Steatornis caripensis), Coracine casquée, Manakin à ailes blanches, Coli-
bri du Chimborazo, Condor des Andes, Grallaire géante, Grallaire à tête rousse, Cinclode 
du páramo, Dacnis à plumets jaunes, Calliste à gorge rousse , Araçari à bec clair, Tou-
canet à croupion rouge, Albatros des Galapagos, Fou de Nazca (Sula granti), Géospize 
olive, Tourterelle des Galapagos, Océanite de Wilson, Quetzal à tête dorée, Moucherolle 
vermillon, Merganette des torrents.

Cette incroyable biodiversité dans si peu d’es-
pace nous invite à œuvrer pour la protection 
des espaces et des biotopes maintenant plus 
que jamais.

Il n’y a pas de temps à perdre tant la dispari-
tion des biotopes et des espèces est rapide et 
massive.

Je vous informe que je quitte mes postes de secrétaire et boursière. 
L’édition de ce Petit Canard est pour moi la dernière.

Le comité a trouvé ma successeure. Il s’agit de Nicole Demarta, également membre du 
Cercle. Merci de lui faire bon acceuil à la prochaine assemblée générale.

Je profite de vous remercier de votre confiance tout au long de ces années et vous sou-
haite une bonne continuation dans le monde des oiseaux.
                       						      Sylvie Guignet

INFORMATION

Photo: Colibri chimborazo, Dora Zarzavatsaki 

Situé dans un triangle entre Croy, Ferreyres et Moiry à une altitude d’environ 600/700 m. 
Nous serpenterons dans une forêt de chênes principalement pubescents à l’allure sub-
méditerranéenne, entrecoupée de clairières sur les plateaux ou plus diversifiée dans les 
vallons (hêtres, érables, tilleuls et frênes). 
Ces forêts riches en vieux arbres et en bois mort sont un petit paradis pour les pics qui 
au début du printemps seront en pleine période de parade. Nous partirons à la recherche 
entre autre du pic mar.

Responsable: Nicolas Moduli, tél. 079 696 36 46  

Photo: Pic mar, Lionel Maumary

Le bois de chênes d’Échilly

Photo: Grosbec casse-noyaux Lionel Maumary



Dimanche 13 avril 2014

Depuis 1884 le niveau du lac Léman est régulé artificiellement. Chaque année il est 
abaissé en mars-avril mais tous les quatre ans, lors des années bissextiles, le niveau 
est abaissé de 15 cm supplémentaires. Cela suffit pour faire apparaître des bancs de 
sable beaucoup plus étendus qu’à l’ordinaire, une aubaine pour les limicoles en quête 
d’une petite pause durant leur migration printanière. Nous arpenterons le bord du lac en 
différents lieux propices à découvrir de multiples espèces aux pattes et bec de taille, de 
forme et de couleur variées. D’autres migrateurs seront sans doute aussi de la partie, 
autant sur l’eau que dans la végétation riveraine.

Responsable : Eric Morard, tél. 079 583 05 56

Photo: Chevalier aboyeur, Eric MorardPhoto: Grèbes mitrés, Lionel Maumary

Désert glacé sans cesse balayé sans cesse par les vents, la Patagonie héberge pourtant 
plus de 300 espèces d’oiseaux adaptés aux difficiles conditions climatiques qui caracté-
risent la pointe méridionale de l’Argentine. Bien que les paysages spectaculaires, comme 
celui qu’offre le parc national des Glaciers avec son fameux Fitz Roy, justifient à eux 
seuls un voyage, notre objectif principal était de chercher l’un des plus beaux, mais 
surtout l’un des plus rares oiseaux du monde, avec une population estimée à moins 
de 500 individus : le Grèbe mitré. C’est sur le haut-plateau glacé de Strobel que nous 
sommes allés le chercher, où trois couples nous ont offert un spectacle inoubliable avec 
leurs parades nuptiales spectaculaires sur un petit lac formé par la fonte des neiges. De 
nombreux autres oiseaux extraordinaires comme le Pluvier oréophile, le Pluvier d’Urville, 
la Pluviabnelle magellanique et le Pic de Magellan étaient au rendez-vous, sans oublier 
le Condor des Andes ou le Manchot de Magellan.

La Patagonie, fief du Grèbe mitré, par Lionel Maumary

Photo: Parc National des glaciers dominé par le fameux Fitz Roy, Lionel Maumary

La valse des limicoles en année bissextile sur les rives lémaniques 

Photo: Huîtrier pie, Lionel Maumary



Nous partirons à la recherche du Pluvier guignard et d’autres 
spécialités alpines. Nous resterons surplace jusqu’à la tom-
bée de la nuit afin de pouvoir écouter le brâme du Cerf. 
Chaussures de marche obligatoire. 

Inscription auprès de Marc Bastardot, 079 515 55 87

A la recherche du Tétraz lyre
On dormira sous tente!

Respensable Mickaël Fivat: 079 659 55 48

Avec inscription!

Photo: Pluvier guignard, Sophie Roy

Photo: Tétraz Lyre, Mickaël Fivat

Photo: Gobemouche à collier, Lionel Maumary

Si tu es âgé de 10 à 25 ans et que tu es intéressé par le monde fas-
cinant des oiseaux, le groupe des Jeunes Ornithos Lausannois est fait 
pour toi.  Une fois par mois, le samedi ou le dimanche, nous organi-
sons une excursion d’une journée en Suisse. 

Les sorties ont lieu par tous les temps. Les lieux d’excursion sont une 
indication mais peuvent être changés le jour même en fonction des personnes pré-
sentes. Ne pas oublier le pique-nique de midi.

Que tu sois débutant ou ornithologue confirmé, n’hésite surtout pas à te joindre à nous. 
Au fil des mois, tu auras l’occasion d’observer une partie des 848 espèces d’oiseaux 
que l’on peut voir en Europe, sans oublier des oiseaux rares venant d’outre-Atlantique 
ou d’Asie.

Les assurances incombent aux participants.           

Photo: Théo Galster

Photo: Bécassine des marais,  Mickaël Fivat

Nous irons observer les oiseaux en fonction des diverses 
raretés du moment et des motivations du groupe.

Responsable Théo Galster : 077 487 17 85

Venez découvrir un lieu surprise et faire de jolies obser-
vations.

Inscriptions auprès de Mickaël Fivat: 079 659 55 48

Nous partirons (en train) à la recherche des nombreux oi-
seaux migrateurs qui traversent les Alpes. Huppes, torcols, 
et bien d’autres seront sûrement au rendez-vous

Inscription auprès de Marc Bastardot, 079 515 55 87



Dimanche 13 avril 2014
La protection des passereaux migrateurs de l’Est de L’Asie, par Marc Bastardot

Depuis bientôt 4 ans, une équipe de scientifiques étu-
dient la migration des passereaux à l’Est de l’Asie à l’aide 
de géolocalisateurs. Dans le cadre de mon projet de 
master, je les ai rejoints pendant une saison à travers 
toute la Russie afin d’en apprendre plus sur la migra-
tion de ces oiseaux. Les données récoltées ont permis de 
mettre en lumière pour la première fois les couloirs et les 
stratégies migratoires de nombreuses espèces,  notam-
ment celle du Bruant auréole, une espèce qui est comme 

beaucoup d’autres en Asie, fortement menacée. Le sujet de mon travail s’est porté sur 
l’identification de zones à protéger impérativement afin d’essayer d’enrayer le déclin de 
ces oiseaux.

Photo: Gobemouche bleu, Marc Bastardot

Photo: Barge rousse, Lionel Maumary

Sortie limicole à Préverenges et pré-inauguration de la Maison de l’île aux 
oiseaux pour les membres du COL

Non non, ce n’est pas une erreur : 2020 étant une année bissextile, il y aura bien deux 
sorties de suite sur les rives préverengeoises. Nous y observerons les différents oiseaux 
d’eau et limicoles du moment. Peut-être irons-nous également admirer quelques spéci-
mens de lézards verts de l’autre côté de la Venoge.

Cette sortie sera aussi l’occasion de présenter aux membres du COL, l’état des travaux 
de la nouvelle Maison de l’ île. Car depuis février, les choses vont avancer à l’ île et les 
pelleteuses s’affaireront à déplacer le sable et à démolir l’ancienne maison.

La future maison de l’ île devrait être quasiment terminée d’ici là. En effet, il devrait rester 
encore beaucoup de choses à faire avant d’officialiser et d’inaugurer en grandes pompes 
la maison de l’ île. Nous devrons notamment développer toute la partie exposition.

Une agape et des boissons vous seront offertes pour clôturer cette sortie.

Responsable : Franck Lehmans, tél. 079 541 71 63  Découvertes nature à l’ île aux oiseaux de Préverenges et à l'embouchure de la Venoge
Date et horaire : Samedi 5 septembre 2020 dès 13h30, et soirée (facultatif).
Lieu : nouvelle Maison de l'île aux oiseaux de Préverenges

Située sur la commune de Préverenges, le long du lac Léman, l'embouchure de la Ve-
noge représente, et ce malgré sa taille modeste, un habitat préservé favorable à la 
biodiversité. Citons bien sûr la réserve de l’ île aux oiseaux qui, depuis 2001, constitue un 
lieu d'escale et de nidification important, éloigné de la rive, pour les limicoles, goélands, 
mouettes, sternes et autres oiseaux migrateurs. La rivière et ses alentours sont aussi le 
lieu de vie de nombre d’espèces sensibles, invertébrés aquatiques et poissons, castors, 
chauve-souris, insectes et lézards verts (l'une des dernières populations du canton). 

A l’occasion de l’excursion annuelle de l’Union Vaudoise des Sociétés scientifiques, venez 
observez avec les spécialistes ces différentes espèces et milieux, et en apprendre plus 
sur les menaces qui pèsent sur ce biotope ainsi que les actions menées pour pérenniser 
cette zone naturelle.   

Photo: Ile aux oiseaux vue du ciel en 2004, Lionel Maumary



Débroussaillage de l’île aux oiseaux de Préverenges

Créée en 2001/02, l’ île aux oiseaux de Préverenges attire de nombreux migrateurs au 
printemps. La partie exondée en permanence a rapidement été colonisée par la végé-
tation, et il est nécessaire d’intervenir chaque année afin d’éviter le développement des 
ligneux. Le débroussaillage annuel a lieu généralement sur une journée de juillet, de 9h 
à 17h. Une dizaine de personnes sont indispensables pour ratisser les végétaux coupés 
par les débroussailleuses. L’île est accessible à gué, prendre un maillot de bain ou un 
short, ainsi que des gants de jardin. Le rendez-vous est fixé à 9 heures devant l’ île de 
Préverenges.

Responsable : Lionel Maumary, 079 323 17 03

Baguage des Martinets alpins

Depuis une quinzaine d’années, le Cercle ornithologique de Lausanne bague les Mar-
tinets alpins nichant dans le clocher de l’église St-François à Lausanne. On a ainsi pu 
savoir que l’un des fondateurs de la colonie est né à Schaffhouse, et que les couples 
pratiquent «l’échangisme» d’une année à l’autre. C’est une expérience inoubliable que 
de voir de près le plus grand martinet européen. La séance de baguage dure environ            
2 heures, et elle est réservée aux personnes capables de monter les 135 marches per-
mettant d’accéder au clocher.

Attention ! Rendez-vous fixé devant l’Eglise de St-François à 16 heures. 

Responsable : Lionel Maumary, 079 323 17 03

Vendredi 27 juillet 2018 SORTIE

Ce cours de terrain se déroulera au cours de 7 matinées d’excursions (8h-12h) échelon-
nées sur la première moitié de 2020, au fur et à mesure du retour des oiseaux migra-
teurs. Il s’adresse à toutes les personnes qui désirent approfondir leurs capacité à repé-
rer les oiseaux et les identifier aux cris ou au chant. Les connaissances seront testées de 
manière informelle au fur et à mesure de la progression du cours. Aucune connaissance 
préalable n’est requise.

Dates et horaires des cours les dimanches suivants de 8h00 à 12h00: 
26.1, 16.2, 22.3, 5.4, 26.4, 14.6 et 12.7.2020

Prix pour les 7 cours: CHF 500.- (ou CHF 75.- par cours) 

Inscriptions sur http://oiseaux.ch/index.php?nav=cours

La plupart des oiseaux se manifestent 
avant tout par leurs chants et leurs cris. 
La connaissance de leurs vocalisations est 
une aide précieuse et souvent indispen-
sable aussi bien pour l’ornithologue pro-
fessionnel que pour l’observateur ama-
teur.

Photo: Rousserolle verderolle, Lionel Maumary

Grâce aux travaux de rafraîchissement des falaises de la gravière de Colliare à Penthaz, 
effectués pendant l'hiver 2018-2019 sous l'égide du Canton (DGE-Biodiv), la colonie de 
Guêpiers d'Europe est remontée à 16 couples nicheurs en 2019. Cela représente une 
augmentation spectaculaire par rapport aux 4 années précédentes, où seuls 3-4 couples 
s'y étaient reproduits. L'effectif nicheur se rapproche ainsi de son point culminant de 
2011, où 26 couples avaient été recensés. L'érosion des falaises de nidification et leur 
colonisation par la végétation herbacée et les ligneux menace nécessite en effet un 
entretien régulier afin de maintenir l'attractivité du site pour les Guêpiers.

Photo: Guêpiers d’Europe, Lionel Maumary



Photo: Mouette atricille Lionel Maumary

La sous-espèce nominale niche aux Grandes et Petites Antilles et sur les îles au large du 
Venezuela, remplacée par L. a. megalopterus du golfe de Californie au golfe du Mexique 
et de la Nouvelle-Ecosse (Canada) à la Floride (Etats-Unis). L’effectif mondial de l’espèce 
est estimé à 807’000-837’000 individus. La sous-espèce nominale hiverne sur les côtes 
d’Amérique centrale et du Sud, au sud jusqu’au nord du Brésil, tandis que L. a. megalop-
terus hiverne du sud des Etats-Unis au Pérou. 
       
                                                                            Lionel Maumary

En fin de matinée du 22 septembre 2019, après avoir traversé le Léman en bateau 
depuis l'embouchure de la Venoge à Préverenges à la recherche de laridés rares et lab-
bes, nous retournons bredouilles depuis la plage d'Excenevex F, en compagnie d'Arthur 
Aigroz, Florian Blandenier, Théo Galster et Maxime Knecht. Arrivés au milieu du lac, 
les laridés, repus, ont cessé de suivre le bateau. Je décide alors de faire un détour par 
l'embouchure de L'Aubonne pour attirer de nouveaux laridés. Arrivés devant le port 
d'Allaman, je repère une Mouette atricille qui fait une courte apparition en vol devant 
le bateau ! L'effervescence à bord et autour du bateau nous fait la perdre pendant 5 
bonnes minutes, avant que nous la retrouvions posée sur un enrochement devant la 
plage. Très peu farouche et friande de pain et d'alevins récupérés auprès des nom-
breux pêcheurs présents, cette Mouette atricille de 2e année civile se laissera observer 
toute l'après-midi par de nombreux ornithologues venus de toute la Suisse. Elle passe 
l'essentiel de son temps à faire sa toilette tout en se reposant et en digérant les alevins 
glanés dans le port et le pain distribué par les ornithologues, qu'elle attrape très effica-
cement à quelques dizaines de centimètres du bateau. Nous apprendrons plus tard que 
l'ornithologue local Bernard Genton l'a découverte indépendemment dès 9h30 le matin 
même. Malgré d'intenses recherches, elle n'a pas été revue le lendemain matin, mais 
est réapparue à la tombée de la nuit, lorsque Mathieu Bally l'a repérée au large dans un 
grand groupe de laridés. Il s'agit de la première donnée lémanique de cette espèce ainsi 
que de la première pour la Suisse romande e t la 3e pour notre pays. En effet, un oiseau 
trouvé en octobre 1848 à Genève, décrit comme jeune Mouette atricille par G. Fatio, et 
dont V. Fatio avait déjà mis en doute la détermination, a été plus tard reconnu comme 
jeune Mouette mélanocéphale.

Ce mâle de Bécassine double Gallinago media a paradé le 12 mai à Bière VD, com-
portement observé pour la première fois dans notre pays. Les sites de nidification de 
cette espèce très rare se situent dans les montagnes de Scandinavie et dans l'est de la 
Pologne. Une vidéo est disponible sur https://www.youtube.com/watch?v=kRN3jwClY5c

Photo: Bécassine double, Lionel Maumary
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Photo: Mouette atricille Lionel Maumary


